
Por t -Gen t i l 15
Samedi 17 et Dimanche 18 Mars 2018

LA distribution d’électri-cité et d’eau est perturbéeà Port-Gentil depuis mer-credi. Plusieurs quartiersont passé la nuit dans lenoir et sans possibilité dese ravitailler en eau pota-ble.La capitale économique, si-tuée à l'embouchure del'Ogooué, le plus longfleuve du pays avec 1200km, était donc au régimesec. L'électricité n'a été ré-tablie que vendredi au-delà de 2 heures du matin.Par contre, c'est seulementhier à 15 heures que l'eauest revenue. Dans la jour-née de jeudi, un communi-

qué de presse de la direc-tion de la communicationet de la responsabilité so-ciétale de la Société d'éner-gie et d'eau du Gabon(SEEG) annonçait que"Suite à un dysfonctionne-
ment électrique enregistré
le 14 mars 2018 à la station
de pompage de Mandorové,
l’alimentation en eau
connaît en ce moment
quelques perturbations". Letexte indique que leséquipes techniques sont àpied d’œuvre pour un re-tour rapide à la normale.Afin d’atténuer les effetsauprès de sa clientèle, laSEEG, comme elle le faitsouvent pour l’électricité, amis en place un pro-gramme d’alimentationtournante. L’eau dans latasse ? Il n’empêche quecette situation est bien dommageable pour laclientèle. Ceux qui ne dis-posaient pas de réserves d’eau ont, pour certains,préparé à l’eau minérale.Plusieurs restaurateurs qui proposent de l’eau du robi-net ne savaient à quel saintse vouer pour permettre

aux clients de se désaltéreraprès avoir mangé. Salif, unvendeur de thé installé àMatanda s’est servi égale-ment de l’eau minérale,juste pour satisfaire ses fi-dèles clients. « Aujourd’hui,
je ne ferai pas de bénéfice,
puisque que j’ai acheté de
l’eau pour préparer mon
thé », confie-t-il, dépité. Dans la zone de Ntchengue,la plus touchée par le dés-agrément, il était difficilejeudi de se ravitailler enforfait internet ou simplecrédit, les batteries des"portables" des vendeursétant à plat.Nombreux sont ceux qui sedemandent pourquoi unpays aussi arrosé par plu-sieurs cours d’eau et quiconnaît une forte pluvio-métrie n’arrive pas à satis-faire sa clientèle.

Port-Gentil au régime sec pendant deux jours
Alimentation en eau et électricité
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La station de pompage de Mandorové, sur les bords de l'Ogooué
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Le toit du bâtiment gauche
suinte de partout, privant
les élèves de cours en
temps de pluie.

L’ÉCOLE privée catholiqueSaint-Paul des Bois, situéedans le 3e arrondissementde la commune de Port-Gentil, est en butte àquelques difficultés dontcertaines connaissent desdébuts de solution, grâce àl’intervention de la tutelleet des partenaires de l’édu-cation. D’autres perdurentet tendent à entraver lebon fonctionnement desenseignements.En effet, des trois bâti-
ments qui abritent lesdouze salles de classe, l’unpose problème. Sa toiture,d’un autre âge, est lézardéeà divers endroits. Au pointqu’elle suinte à chaqueaverse. «Lorsqu'il pleut, il

n’y a presque pas cours.
Parce que les apprenants
sont obligés de se blottir
dans un coin où il coule
moins», raconte un institu-teur. Lequel fait constaterque sous l’effet de l’humi-

dité, le plafond cède pro-gressivement et présented’énormes trous.L’établissement se meurtdonc progressivement. Au-trefois, son effectif tournaitautour de 500 élèves. Au-
jourd’hui, il n’en compteque 300. Des douze classespédagogiques, il n’en resteque huit opérationnelles.Non loin de là, l'école Saint-André s’est épanouie, avecdeux bâtiments R+1 ré-

cemment construits par unbienfaiteur. Quant à Saint-Paul desBois, il attend son heurepour refaire sa toiture. Ettous les soutiens sont lesbienvenus.

L'école Saint-Paul des Bois cherche bienfaiteur
Éducation/Enseignement privé catholique
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Le plafond de l'école Saint-Paul des Bois s'effondre…
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… et la toiture de ce bâtiment coule de partout.
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LA coalition syndicale duministère des Travaux pu-blics et de l'Aménagementdu territoire a tenu, der-nièrement, son assembléegénérale à la direction pro-vinciale des Travaux pu-blics del'Ogooué-Maritime. Unerencontre dirigée par Jean-Florent Lewandja et Jean-Bosco BoungoumouBoulanga secrétaires desprincipaux syndicats de cedépartement ministériel.L'ordre du jour a porté surle paiement de la Primed'incitation à la perfor-mance (PIP) due depuis 2ans, le compte rendu del'entretien de février der-nier entre les partenairessociaux et la tutelle, le bilanadministratif, le renouvel-lement du bureau provin-

cial et la grève lancée par laDynamique unitaire.D'entrée, les deux respon-sables des syndicats sesont insurgés contre cer-tains agents et responsa-bles de l'administrationqui torpillent l'activité syn-dicale dans l'Ogooué-Mari-

time. «Les affaires syndi-
cales doivent impliquer tout
le monde. Ce n'est pas l'af-
faire de la main-d'œuvre
non permanente seulement.
Car, lorsqu'il y a des retom-
bées, ce sont les fonction-
naires qui ont la plus
grande part. Les responsa-

bilités, les avancements et
autres dont quelques-uns
ont bénéficié, ils le doivent
aux revendications syndi-
cales», a rappelé Jean-Bosco Boungoumou.Les syndicalistes sont re-venus sur les raisons de lagrève de la coalition Dyna-

mique unitaire. Pour l'es-sentiel, l'on retiendra sadétermination de faire an-nuler certaines mesuresgouvernementales priseslors du Conseil des minis-tres du 23 février 2018. Ilsont aussi évoqué le respectdes libertés syndicales, la

négociation des nouveauxparamètres de la pensionretraite, la régularisationdes situations administra-tives des agents publics etle nouveau cadre de lamain-d'œuvre non perma-nente. Avant l’installation desmembres de l'antenne pro-vinciale, les syndicalistesont appelé les adhérents às'armer de courage, à êtrevigilants et prêts à suivreles orientations de la tu-telle syndicale le momentvenu.Non sans faire remarquerl'inexistence du matérielde travail. Une situationqui a fait perdre à l'admi-nistration des Travaux pu-blics sa mission première. Notons que cette rencontres'est achevée avec la re-conduction du bureau pro-vincial dirigé par GervaisOtsaghe.

Les partenaires sociaux décidés à se défendre
Travaux publics
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Le bureau du syndicat des Travaux publics appelant
les adhérents à la mobilisation.
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Ce qui reste du parc d'engins des Travaux publics à
Port-Gentil.
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